
Allocution d’Emmanuel Macron : les points à retenir 

« Jeunes, retraites, relance, emploi, chômeurs… Le cap de la rentrée est fixé », 
titre Le Figaro, pour lequel, l’économie n’a pas été oubliée par le Président de la 
République lors de son allocution pourtant très orientée sur les questions sanitaires. 
Emmanuel Macron n’abandonne pas les deux sujets sur lesquels il avait bâti en 2017 
son image de candidat réformateur : la révision de la convention d’assurance-
chômage, entrée partiellement en vigueur au 1er juillet, sera complétée le 1er octobre 
avec la mise en œuvre de la nouvelle définition du SJR, et la réforme des retraites 
renvoyée à plus tard, quand les conditions sanitaires le permettront. Dans les deux 
cas, l’objectif du Président est le même : faire travailler plus les Français pour financer 
notre modèle social dispendieux en période de croissance, mais protecteur en temps 
de crise. Un grand plan de formation des chômeurs de longue durée sera encore lancé 
à la rentrée. (Le Figaro, p.2)  

« Les retraites ? Oui, mais pas tout de suite », titre Le Parisien, pour lequel, le 
chef de l’Etat a finalement décidé de temporiser. « Le but de cette annonce, c’est 
d’éviter les manifs à la rentrée », glisse un poids lourd. C’était la demande pressante 
des partenaires sociaux, reçus récemment à l’Elysée, et des piliers de sa majorité. Si 
l’exécutif se donne un peu d’oxygène, il réaffirme toutefois sa volonté de réformer. La 
philosophie du nouveau texte se précise. Il repose sur un allongement de l’âge de 
départ à la retraite, plus de « simplicité » et la fin des régimes spéciaux pour les 
nouveaux entrants sur le marché du travail. Sur la retraite, les ministres passent et les 
concertations se poursuivent, analyse Le Parisien, ajoutant qu’il incombe maintenant 
au gouvernement de décliner la pensée présidentielle, de mettre sur la table des 
scénarios, les 64 ans, l’accélération du calendrier Touraine et de convaincre les 
syndicats déjà vent debout. « Il parle de concertation sur les retraites mais il annonce 
déjà qu’il faudra travailler plus. Qu’est-ce que vous voulez ? Qu’on aille discuter avec 
le gouvernement ? », botte en touche Philippe Martinez (CGT). « Malgré plus de deux 
années de concertation, le gouvernement n’était parvenu ni à expliquer ni à convaincre 
sur son projet de réforme des retraites extrêmement complexe et porteur 
d’inquiétudes », surenchérit FO. (Le Parisien, p.3)  

« Le président promet un nouveau plan d'investissements à la rentrée », titre Les 
Echos, détaillant le lancement d'un plan pour prendre la succession du plan de relance 
de 100 milliards d'euros de l'an dernier et « bâtir la France de 2030 ». Emmanuel 
Macron a évoqué « une croissance qui pourrait atteindre 6 % en 2021 ». Alors que le 
plan de 100 milliards dévoilé l'an dernier agglomérait des mesures très disparates, il 
s'agirait cette fois de cibler uniquement des investissements pour des secteurs 
stratégiques, comme l'hydrogène, les semi-conducteurs ou les batteries électriques. 
(Les Echos, p.2) 

 


